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Jazz in Time, n° 33, mai-juin 1992
Je vous avais prŽsentŽ il y a quelques mois dŽjˆ
un ouvrage de thŽorie musicale int itulŽ Jazz mode
d’emploi qui tŽmoignait dÕun souci de sortir lÕou-
vrage didact ique t radit ionnel de sa gangue
usuelle. Ce que rŽussissait dŽjˆ plus quÕhonora-
blement  ce prem ier ouvrage, le livre/ mastodonte
de Siron lÕaccom plit  avec une plŽnitude encore
im pensable il y  a une dizaine dÕannŽes.  Et  j e
pense que ce nÕest  pas t rop sÕavancer  que de
considŽrer  cet  ouvrage m onum ental com m e le
premier de son esp• ce paru en langue fran• aise Ð
et le seul ˆ ce jour . [É]

Et  finalement , ce ne sont  pas tant  les 768 pages,
ni les 950 tableaux et  figures, qui font  la force
de ce livre,  ni m • m e son caract • re encyclopŽ-
dique ( le propos couvrant  aussi bien la sph• re
strictement musicologique que les domaines his-
toriques, psychologiques, physiques, acoust iques,
communicat ionnels, etc.)  qui gŽn• rent  le proces-
sus musical et sont en retour remodelŽs par lui.
Ce nÕest  pas davantage la clar tŽ rem arquable
avec laquelle sont  agencŽes ces m ontagnes de
rŽflexions et dÕanalyses, ni le complex e syst•me
de ren vois permettant diffŽrentes lectures Ç ˆ  la
carte È. Tout  cela est  capital bien sž r, mais ce qui
fait du tr avail de Siron un must jubilatoire sans
Žgal, cÕest  lÕabsence de dogmat isme qui prŽside ˆ
lÕent reprise (chose peu banale en ce dom aine)  et
la place quÕelle ouvre aux regards mult iples ;  cÕest
son enracinem ent  dans les schŽm as de pensŽe
les plus r iches quÕait  engendrŽ not re t r ist e
Žpoque :  ceux que revendique et  il lust re,  par
exemple, un Edgar Morin. PensŽe multiple, mise
en ab”me, relat ivisme structurel, concept ions bou-
clantes, rŽinsert ion act ive de la subject iv itŽ de
lÕŽcrivant , du jouant , du lisant , dans le processus
communicat ionnel Ð celui- lˆ  m• me qui est  ˆ  lÕÏ u-
vre dans la relat ion Ç pŽdagogique È que sup-
pose/suscite un tel ouvr age Ð etc.

LÕexplicat ion Ð une des explicat ions Ð de cet te
rŽussite t ient  peut-• t re dans la dualitŽ intrins• que
de lÕauteur lui-m• me. DÕune profonde intelligence,
Siron est  aussi, dans son vŽcu, un improvisateur.
[ É ]  Cont rebassiste,  concepteur  de spectacles,
inst rument iste classique et  jÕen passe. I l est  donc
bien placŽ pour savoir que lÕimprovisat ion ne sort
pas davantage des livres ni des thŽories quÕelle
nÕest  le seul fruit  du hasard, fut- il organisateur. Et
le concept  angulaire du livre est  bien cet te Ç par-
tition intŽrieure È qui prŽside en nous au proces-
sus dÕimprovisation et que co-Žcriv ent non sans
heurts, dans lÕinstant  comme dans le flux, lÕhomo
sapiens et lÕhomo demens qui sont  en nous. Cette
part it ion intŽr ieure quÕil faut  vouloir  /  pouvoir  /
savoir /  aimer dŽchiffrer avec sourire ou grimace,
parce que si elle renvoie au m onde qui nous
aspire, cet te part it ion, elle renvoie avant tout  ˆ  ce

que nous sommes, crž ou cuit, dans la magie de
lÕinstant - ŽternitŽ.  On a le sent im ent  quÕil y  a
quelque chose dÕinhumain dans une telle somme :
mais ce sent iment  dispara”t  d• s quÕil devient  Žvi-
dent  que ce qui y m• ne la danse, cÕest  avant  tout
une im m ense et  insat iable passion.  Merci ˆ
Jacques Siron dÕavoir su Žcrire, pour les gŽnŽr a-
tions ˆ v enir et pour nous ce livre Majeur .
(J.-P. S.)

Keyboards
Quand j Õai eu ce liv re en m ain,  j e m e suis
demandŽ si lÕŽditeur nÕŽtait  pas un peu fou !  Je ne
connais en effet personne qui prendr ait le risque
de publier un pavŽ de pr•s de 760 pages. Je ne
connais non plus aucun auteur capable de met t re
en form e une telle som m e de recherches.  Car
voyons les choses en face :  ce livre se veut  LE
livre dont vous aurez besoin d•s que vous abor-
derez lÕim prov isat ion blues,  j azz,  rock,  fusion,
hard, sŽrielle, dodŽcaphonique, tonale ou atonale,
bref toute impro visation. Projet ambitieux sÕil en
est !

[ É ]  CÕest  t r• s certainement  et  je dŽfie quiconque
de me prouv er le contr aire, le livre le plus com-
plet sur la musique et les techniques musicales.
Le prix pourra vous para”t re un peu ŽlevŽ et  vous
rebuter,  m ais ce serait  dom m age pour  vous ;
dites-vous que lÕam ort issem ent  sÕeffectuera sur
plusieurs annŽes !  Aut rem ent  dit ,  pas ch• re
lÕheure de tr avail ! (Olivier Cauvin)

Jazz Hot, n° 489
[ É ]  Une par t it ion est  une gr ille de signes,  de
dŽcoupage, de points de rep•res, et cette parti-
t ion intŽr ieure serait  cet te const ruct ion en elle-
m• me ˆ  part ir de tous les apports extŽrieurs codi-
f iŽs.  La fusion et  la recherche dÕune m usique
improvisŽe nŽcessitent  en effet  un t ravail dÕaccu-
m ulat ion des diffŽrentes techniques et  com po-
santes musicales, afin que la musique trouv e en
lui les ŽlŽm ents indispensables qui enr ichiront
impro visation

LÕimprovisation peut na”tre ˆ partir dÕelle-m•me
sans apports extŽrieurs, mais elle sÕappauvrit  t r• s
vite. LÕobjet  de lÕŽtude m enŽe par Jaques Siron
est de permettre ˆ lÕamateur de puiser et dÕap-
profondir  ses connaissances, com m e il le ferait
avec un dict ionnaire.  Les professionnels y
t rouveront  une approche,  un canevas ˆ  par t ir
duquel un Žchange dÕexpŽriences peut  sÕŽtablir.
[É] (Carole Duchamps)

Music Test, n° 18, mai 1992
ƒditŽ chez Outre Mesure, cet  Žnorme bouquin est
lÕillustration parfaite du nom de sa maison dÕŽdi-
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tion. [É] CÕest vr aiment une somme. Tout y est
passŽ en revue. [ É ]  On pourrait  presque dire que
si v ous ne v oulez acheter quÕun seul bouquin sur
la thŽorie musicale, vous pourriez tr•s bien vous
contenter de celui-lˆ. [É] (J .P.)

Le Journal de Genève, 25-26 avril 1992
Vous •tes ˆ la recherche de la partition magique
qui vous permet t ra de tenir t • te ˆ  Charlie Parker,
ou plus prosa•quement de dŽfier votre voisin en
partance pour la Berklee School of Music ? La Par-
tition intérieure : jazz, musiques improvisées ne
vous est  alors dÕaucune ut ilitŽ. Jacques Siron, son
auteur a le t r iomphe modeste :  ses douze annŽes
de tr avail sur un sujet particuli•rement retors ne
lui conf• rent  pas le droit  ( du m oins ne se le
donne- t- il pas)  de proposer la pierre philosophale
au moindre a vorton de lÕimpro visation.

Alors, ˆ qui profite la lecture des 768 pages de
cet te m onum entale rŽalisat ion, pour longtem ps
ouvrage de rŽfŽrence ? Ë celui,  am ateur dŽbu-
tant  ou professionnel chevronnŽ, qui aborde la
musique avec lÕhumilitŽ du sage plut™t que lÕarro-
gance du conquistador,  qui sait  lÕinept ie des
Ç recet tes infaillible È de la thŽorie Ð bref qui sÕin-
cline devant  le myst• re de lÕinspirat ion. Car Siron
propose une som m e dÕexpŽr iences,  conseils,
rŽflexions thŽoriques et historiques visant ˆ une
seule chose : crŽer les conditions Ð et rien quÕel-
les Ð ˆ partir desquelles lÕirrempla•able Žtincelle
jaillira ou ne jaillira pas. Soit  le cont raire dÕune
m Žthode au sens t radit ionnel,  lÕŽtalage dÕun
savoir.

Lecture buissonnière
DŽcloisonner ( le sous- t it re le sugg• re) , avec pour
but ult ime la m ise en confiance du prat icien :  telle
sem ble • t re la prŽoccupat ion m ajeure de Siron
au fil de ces pages dŽnuŽes de toutes pŽdanteries
qui Žvitent le jargon sans tomber dans lÕapproxi-
mation passe-partout. LÕouvrage, divisŽ en neuf
par t ies selon une organisat ion t r • s sim ple qui
prend en compte les div erses composantes de la
m usique (son, rythm e, m Žlodie, harm onie, etc.) ,
est  ˆ  la fois r igoureusem ent  st ructurŽ et  dÕune
rare mobilitŽ : il invite ouv ertement ˆ une forme
de lecture buissonni• re,  de dŽam bulat ion libre
que facilite tout  un syst• me de renvois, notat ions
marginales, glossaire et indexÉ

CÕest  dire que la form e Žpouse le sujet ,  que le
lecteur lui-m•me est amenŽ ˆ pr atiquer lÕimpro-
visation, laquelle nÕest autre en dŽfinitiv e quÕune
mani•re dÕŽquilibre entre ordre et dŽsordre, prŽ-
par ation rŽflŽchie et ouv erture ˆ lÕinattendu. Ou,
selon les propos de lÕauteur Žclair ant le choix du
t it re :  Ç CÕest  une belle image ˆ  propos de ce que
fait  un improvisateur :  on ne devient  pas sponta-
nŽment un bon impro visateur sans avoir ŽcoutŽ,
t ravaillŽ,  j ouŽ,  m ŽditŽ,  vŽcu Ð forgŽ quelque
chose que lÕon peut  appeler  une part it ion intŽ-
rieure È.

Plusieurs personnalitŽs du m onde m usical fran-
• ais (Fran• ois Jeanneau qui signe la prŽface, Mar-
t ial Solal,  Jean-Louis Chautem ps Jean-Fran• ois

Jenny-Clark, etc.)  ont  ŽtŽ approchŽes et  ont  bien
voulu appor ter  leur  cont r ibut ion ˆ  cet te ent re-
pr ise or iginale,  sous form e dÕobservat ions per-
sonnelles qui greffent  sur la rŽflexion gŽnŽrale de
Siron en lÕouvrant  souvent  ˆ  des perspect ives
nouv elles. (Michel Barbey)

Privilège de la musique, n° 43, mai 1992
I l nous ar r ive rarem ent  de pouvoir  cŽlŽbrer  la
parut ion dÕun livre consacrŽ au Jazz qui rŽunit  au
plus haut point des qualitŽs indispensables telles
que lÕampleur du propos, la qualitŽ littŽr aire, la
rigueur dans le tr aitement de la mati•re et Ð last
but not least Ð un esprit dÕouverture stylistique
total. [É]

Par  rappor t  aux ouvrages t echniques qui sont
lŽgion (mŽthodes inst rumentales, manuels dÕhar-
monie, recueils dÕexercices, etc.)  et  qui ont  gŽnŽ-
ralement un champ dÕapplicat ion prŽcis et  axŽ sur
la pr atique, La Partition intérieure a le mŽrite de
mettre en Žvidence la dŽmarche m•me de lÕim-
pro visateur , en tant que lieu de confluences dÕun
grand nom bre dÕŽlŽm ents m usicaux et  t ech-
niques,  cer t es,  m ais Žgalem ent  cult urels et
psy chologiques. Siron introduit ainsi la notion de
paysage mental de l’improvisateur, idŽe rŽsolu-
ment forte qui tr anche aussi bien avec la techni-
citŽ un peu froide des manuels quÕavec lÕimagerie
floue de bien des ouvr ages dits généraux.

Ainsi, sans pour autant  nŽgliger les domaines tra-
ditionnels de la mŽlodie, du rythme et de lÕhar-
m onie, lÕauteur t raite en profondeur des sujets
fondamentaux tels que lÕŽcoute, le son, la forme
et  la const ruct ion de ce que lÕauteur appelle le
récit,  et  qui nÕest  aut re que lÕhistoire que tout
impro visateur sÕefforce de r aconter .

Nous sommes con vaincus que ce livre est appelŽ
ˆ  devenir un ouvrage de rŽfŽrence essent iel pour
tous ceux qui Ð quels que soient  leur  bagage
musical et leur motiv ation Ð veulent mieux com-
prendre et  sent ir  la m agie de lÕim prov isat ion.
(Paolo R adoni)

Guitare & claviers
Ce titre Žnigmatique dŽsigne en fait un Žnorme
bouquin,  sous- t it rŽ Ç Jazz,  m usiques im prov i-
sŽes È. [ É ]  Comme lÕŽcrit  Fran• ois Jeanneau dans
sa prŽface,  ce nÕest  Ç ni un t raitŽ,  ni une
mŽthode, ni un livre de recettes È, donc pas le
manuel-mir acle qui fer a de vous un Chick Corea,
un Michael Brecker  ou un Lee Rit enour  en
soixante- t reize le• ons. CÕest  beaucoup m ieux que
cela :  une vŽritable somme des quest ions posŽes
par la pr atique de lÕimprovisation musicale, avec
bien sž r les rŽponses de circonstance, dŽtaillŽes,
et  les pistes de rŽflexion (et  dÕact ion)  que cela
sugg•re. Rythme, harmonie, conception des for-
mes, instrumentation, rien ne manque : le livre
rassemble ce que lÕon a coutume de piocher dans
divers ouvrages (et  pas toujours les plus fiables) ,
avec un supplŽm ent  dÕ‰m e :  peut - • t re lÕ‰m e
musicienne. (X avier PrŽv ost)
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Vous vous intŽressez ˆ la thŽorie musicale, mais
les mŽthodes refroidissent vos ardeurs ? Une mai-
son dÕŽdit ion par isienne, Out re Mesure, vous a
compris et  vous propose une sŽrie de magnifiques
bouquins, merveilleusement  m is en pages, sur le
jazz. Le phŽnix de ces Žcr it s sÕint itule La Parti-
tion intérieure et  fait  le tour  de lÕim provisat ion
[ É ]  Pour ceux qui veulent  com prendre, voir  et
entendre le paysage sonore qui se sit ue ent re
leurs deux oreilles.

Jazzman

Apprendre le jazz : le livre du mois
Tant par lÕŽpaisseur que par le contenu La Parti-
tion intérieure est  un livre Žnorm e. Plus quÕun
simple manuel de recet tes, lÕouvrage se prŽsente
comme une vaste rŽflexion sur la pr atique musi-
cale dÕaujourdÕhui.

RelevŽs de solos, exercices, recueils de part it ions,
m Žthodes inst rum entales ou thŽor iques :  il y a
quelques annŽes le musicien dŽbutant ou en mal
de perfect ionnem ent  avait  toutes les peines du
monde ˆ trouv er son bien au sein des libr airies
spŽcialisŽes.  CÕest  t out  bonnem ent  le dŽser t .
AujourdÕhui, cÕest  ˆ  un aut re type de parcours du
combat tant  quÕil se t rouve confrontŽ. De mauvai-
ses mŽthodes par dizaines, des recueils bourrŽs
dÕerreurs, des ouvr ages thŽoriques mal tr aduits
de lÕAmŽricain encombrent les rayonnages. CÕest ˆ
une maison dÕŽdit ion fran• aise, Outre Mesure, que
lÕon doit  aujourdÕhui une certaine embellie dans le
paysage. Ses premiers ouvr ages publiŽs, le Jazz
mode d’emploi de Philippe Baudoin, la Méthode
Sax Jazz de Michel Goldberg et  les Études jazz
pour sax dÕƒr ic Barret ,  adm irablem ent  m is en
page et  Ç en m usique È, font  dŽj ˆ  figure dÕou-
vrages de rŽfŽrence. Avec La Partition intérieure,
Outre Mesure fr appe un gr and coup , en prenant,
lˆ encore, le pari de lÕexigence. [É]

Jacques Siron est  cont rebassiste,  Genevois et
gr and utopiste dev ant lÕŽternel. Impro visateur , il
sÕest posŽ, un jour ou lÕautre, la plupart  des ques-
t ions qui jalonnent  son ouvrage. Tous les para-
m•tres musicaux y sont ainsi envisagŽs, du son
au ry thm e, de la m Žlodie ˆ  lÕharm onie,  de la
forme ˆ  lÕorchestre. Une telle entreprise, disons- le
tout de go, rel• ve quelque peu de la folie furieuse.
Car La Partition intérieure cont ient  des m illiers
dÕinformat ions object ives de tous types. Mais elle
ne sÕarr•te pas lˆ ! Ë chaque page de lÕouvrage,
Siron prend le temps de la Ç discussion È, sug-
g• re des exercices (des centaines dÕÇ idŽes musi-
cales ˆ dŽvelopper È), sÕinterroge. Il jongle avec
les rŽfŽrences (musiques de tous styles et  de tou-
tes Žpoques, m ais aussi lit tŽrature, philosophie
ou arts plast iques) . Et  nous propose une sorte de
j eu de lÕoie,  avec un syst • m e de renvois ( les
Ç chemins de t raverse È) qui oblige le lecteur ˆ  se
forger son propre itinŽr aire ˆ tr avers le livre.

La Partition intérieure regorge de bonnes idŽes,
didactiques et originales. Le rythme, par am•tre

peu prŽsent  dans not re culture occidentale, est
ici env isagŽ au m iroir  des cult ures du m onde
entier . Le par all•le entre le syst•me T‰ki-G‰mala
du gam elan indonŽsien ( page 174) ,  pour  faire
comprendre le jeu des cellules binaires et ternai-
res, est  part iculi• rem ent  probant . De m • m e en
ce qui concerne lÕanalyse des gammes pentato-
niques, o•  lÕauteur appelle ˆ  la rescousse le slen-
dro indonŽsien, une Žchelle ˆ  dance Žquipentato-
nique ( page 216) .  Le chapit re le plus fourni
concerne lÕharmonie. La mise en perspectiv e ne
m anque pas de pert inence, confrontant  Cage ˆ
Cecil Taylor, Bart—k face ˆ  Colt rane et  Mozart  avec
Armstrong (page 288).

Autre qualitŽ du livre : son actualitŽ, en regard
des dŽveloppements les plus rŽcents du jazz et
des musiques dÕaujourdÕhui.

Oser la fragilité et l’incertitude
Lˆ  o•  le t ravail de Philippe Baudoin concernait
essentiellement le patrimoine historique du jazz,
Jacques Siron t ire profit  des compositeurs les plus
modernes, nourris de syst•me modal (le Crystal
Silence de Chick Corea est  analysŽ page 370) , ou
polyaccordal ( les accords hybr ides font  lÕobj et
dÕun long dŽveloppement). SÕil sait parfaitement
expliquer lÕapport  dÕune not ion Žtrang• re (ainsi, le
syst•me des trois axes cher ˆ Bela Bart—k), lÕau-
teur nÕest  pas avare de concepts personnels lors-
quÕils sÕim posent .  Par  exem ple,  dans le cas de
lÕim provisat ion harm onique, celui des Ç notes-
cibles È. Le tout abondamment illustrŽ dÕexem-
ples puisŽs aux meilleures sources Ð le th• me de
Bill Evans, Very Early, pour les notes-cibles Ð ou
dans le pat r im oine le plus com m un Ð All the
Things You Are rŽharm onisŽ ˆ  base dÕaccords
hybrides.

La Partition intérieure, plus quÕune somme dÕŽlŽ-
m ents disparates organisŽs en un seul volum e,
elle constitue bel et bien quelque chose comme
un parcours init iat ique. Une voie or iginale pour
le dŽveloppem ent  de la sensibilitŽ m usicale de
chacun, quel que soit son niv eau, ses ambitions
art ist iques ou personnelles. Sans oublier,  et  ce
nÕest  pas la m oindre de ses qualit Žs,  la par t
essentielle du jeu, du plaisir et de la dŽcouv erte.
Com m e lÕŽcrit  Jacques Siron dans sa Ç coda È,
Ç il faut du cour age pour oser la fr agilitŽ et lÕin-
cert itude, mais cÕest quand on entre dans ses pro-
pres lim it es que sans doute on im prov ise le
mieux. È Encore faut -il •tre suffisamment armŽ
pour lÕoser. La Partition intérieure est  lˆ  pour vous
y aider . (Arnaud Merlin)

Nice Matin
[É] CÕest une fabuleuse somme abordant toutes
les phases de la crŽat ion musicale Ð sans nŽgliger
ici non plus les interrogat ions du nŽophyte. Un
ouvrage techniquement ut ile et  intellectuellement
passionnant o• la rŽflexion aux fronti•res de la
philosophie c™toie lÕexposŽ des gammes.

Une rŽalisat ion de t r • s grande envergure sÕen-
gouffr ant avec bonheur dans une br•che bŽante
jusquÕalors, ˆ  la grande joie de ceux qui ont  la



soif dÕapprendre et de pouv oir un jour tr anscrire
avec un maximum dÕexactitudes les bal (l) ades
en leur t• te. Ë quelques portŽes de la fin du millŽ-
naire, il Žtait temps. (Jean Philippe)

Percussions
[É] Ce livre doit •tre dans toutes les institutions
qui se rŽclam ent  de pr • s ou de loin de la
musique, sur les rayons de la biblioth• que de tout
musicien qui se respecte. (Michel F aligand)

Notes, n° 41, avril 1992
[ É ]  Ce livre ne nŽcessite aucune tentat ive de jus-
t ificat ion tant  son importance est  essent ielle pour
tout  musicien, amateur ou professionnel. Des jus-
t ificat ifs, lÕauteur en apporte pourtant. La quest ion
essent ielle Žtant  bien sž r pourquoi Žditer un livre
sur lÕimprovisat ion, paradoxe existent ialiste sÕil en
est .  La rŽponse est  que cet  ouvrage est  avant
t out  un out il de rŽfŽrence,  pour  Ç aider  cet t e
danse mentale quÕon doit faire ˆ propos de lÕim-
provisat ion È. Jacques Siron est  connu dÕune part
pour son hum our ˆ  t ravers ses com posit ions, il
fait ici preuv e dÕun sŽrieux qui nÕa rien dÕacadŽ-
mique m•me si lÕapproche thŽorique est parfois
rude. Mais pour un quasi profane comme moi jÕa-
voue avoir ŽtŽ passionnŽ par le sens du dŽtail,  la
m inut ie de lÕexplicat ion, les nombreux renvois qui
perm et tent  de se raccrocher  au f il conducteur,
bref ˆ  la dualitŽ de la dŽmarche, qui peut se com-
prendre aussi bien par un spŽcialiste que par un
habituŽ du roman. Car la passion anime Siron qui
donne la main au lecteur ignare pour le conduire
ˆ la perfection, individuelle bien sžr , car chacun
peut , apr• s la lecture de cet te encyclopŽdie de
lÕim prov isat ion,  • t re capable de rŽaliser  sa
musique sur quasiment lÕinstrument de son choix.
Je pense que cette Ïuvre gr andiose, tr•s pr ag-
matique, fait le point sur lÕessentiel dÕun art en
perpŽtuel m ouvem ent .  CÕest  sž rem ent  sa plus
gr ande qualitŽ mais ce  nÕest pas la seule. (Phi-
lippe R enaud)

La Tribune de Genève
[É] Un ouvr age ˆ entrŽes multiples, indexŽ avec
prŽcision,  f lanquŽ en m arges de renvois aux
not ions dispersŽes dans le texte. La Partition inté-
rieure se lit  ainsi de m ani• res diffŽrentes selon
les motiv ations. Acc•s aux notions de base pour
les dŽbutants, lecture en chemins de t raverse ˆ  la
recherche de rŽfŽrences, parcours en diagonale
en qu•te de notions ou de r appels.

Un contenu dÕune richesse inŽgalŽe qui fait lÕin-
ventaire de t outes les form es de la m usique
(sons, rythmes, harmonies, mŽlodies) dans leur
existence historique, leurs sens et leurs rapports
avec lÕim provisat ion et  la m ise en Ï uvre de la
pensŽe crŽat r ice. CÕest  ˆ  la fois un inst rument  de
dŽcouverte des ressorts cachŽs de la m usique,
un ouvr age de rŽfŽrence dans la recherche dÕun
langage com m un sur  lÕar t  des sons,  un guide
pŽdagogique non seulem ent  par ce quÕil dŽcr it ,
m ais aussi par  ce quÕil sugg• re,  une vŽr it able

bible du m usicien enfin par les perspect ives de
crŽation quÕil ouvre. [É] (R enŽ Langel)

Écouter Voir, n° 6/7, juin-juillet 1992
[ É ]  LÕauteur aborde presque tous les dom aines
de lÕunivers de la musique. Apr•s avoir rŽflŽchi ˆ
la notat ion dÕim provisat ion, notam m ent  dans la
tr adition du jazz, il explore les diffŽrents aspects
techniques de lÕar t  du son :  le son lui- m • m e,
comment il est  produit , le rapport  de lÕhomme ˆ  la
Ç machine ˆ  son È, ainsi que le rapport  entre lÕim-
prov isat ion et  le son.  Puis sont  exam inŽes les
notat ions de rythme, de mŽlodie, dÕharmonie, de
forme et dÕorchestration. De nombreux tableaux
rŽpertorient  les techniques musicales de diverses
tr aditions, y compris celles de lÕExtr•me-Orient.
Enfin les annex es facilitent lÕusage de lÕouvrage
et en Žlargissent les possibilitŽs. Il sÕagit en fait
dÕun t raitŽ sur la technique musicale, dÕun intŽr• t
aussi grand pour lÕam ateur ŽclairŽ pour le pro-
fessionnel dŽsirant  approfondir  ses connaissan-
ces. (Narseen Hussein)

Jazz Notes, n° 18, mars-avril 1992
Est-ce quÕimproviser sÕapprend ? De toutes mes
rencont res avec des cracks,  j Õai t ouj ours eu
comme repose ˆ  mon angoisse :  joue !  joue !  Les
m usiciens noirs surtout  m e le disait  PLAY!  BOY
PLAY! Cet  imposant  ouvrage vous le rŽp• te ˆ  lon-
gueur de pages, j ouer dÕabord, poser vous des
questions ensuite. Et je trouv e ce conseil extr•-
m em ent  j udicieux et  sym pathique pour  un
manuel thŽorique.

Pour improviser il faut  dŽfinir des amours, Žcouter
les disques, •tre spontanŽ, Žnergique, sensible.
Ne jamais oublier la tr adition. Le jazz a une lon-
gue histoire. LÕŽvolut ion des styles depuis le New
Orleans, les passerelles de la tr adition classique,
des musiques ext ra-occidentales, sans oublier les
acquis de la m usique contem poraine.  Voir  les
musiciens, parler avec eux, les Žcouter t r• s at ten-
tiv ement.

La Partition intérieure est un outil qui prend en
compte toutes ces fonctions et dont le but est de
rassem bler les inform at ions nŽcessaires ˆ  lÕim -
pro visation. Les ouvr ages en anglais sont nomb-
reux, mais lˆ  cÕest une product ion fran• aise, Žcrite
en fran• ais,  qui appor te une aide prŽcise et
dŽtaillŽes sur les fils conducteurs qui vont  per-
met t re ˆ  lÕimprovisateur dÕorganiser son discours
sans a voir besoin dÕun tr aducteur anglais.

La Partition intérieure sÕadresse aussi bien au
dŽbutant  recherchant  des bases solides,  quÕau
m usicien ayant  dŽj ˆ  un acquis m ais qui dŽsire
avoir  des connaissances.  CÕest  aussi un bon
lexique pour lÕenseignant. La table des mati•res
est impressionnanteÉ [É]

Les ŽlŽm ents de base sont  t r • s bien indiquŽs,
ainsi que les chapitres techniques. Tout ceci est
rŽdigŽ sous une forme pr atique et logique. Bien
sžr que rien ne remplacer a une bonne jam ses-
sion mais cet  ouvrage dans lequel on peut  choisir
son propre itinŽr aire selon son niv eau, vous per-



mettra de jammer avec bien moins de complexes,
car une t r• s grande part ie du jazz est  con• ue sur
des not ions t r • s prŽcises.  Bon courage les
enfants, car il y a 768 pages toutes nŽcessaires !

Miles Davis nÕa- t - il pas dit  quÕil fallait  t oujours
Ç jouer au-delˆ de ce que lÕon sait È et Fran•ois
Jeanneau qui prŽface j udicieusem ent  ce liv re
dÕajouter que Ç lÕon en sait  jamais assez È. (Raoul
Bruck ert)

France Culture
[ É ]  Une som m e im pressionnante,  un ouvrage
im m ense,  bien fait ,  bien Žcr it ,  for t  superbe,
bourrŽ de choses passionnantes. Clair  pour les
dŽbutants, Žclairant  pour les aut res. (Lucien Mal-
son)

Jazz Magazine
Pourquoi ce liv re est - il im por tant ? Parce quÕil
sÕagit Ð ˆ ma connaissance Ð du premier livre de
thŽorie des ŽlŽm ents du jazz. Les quest ions ne
sont pas abordŽes en vr ac et sous un angle prŽ-
tendum ent  prat ique,  m ais sous celui de la
rŽf lex ion.  On pourra donc contester  cer t ains
contenus, m ais pas nier que le j azz est  ici pr is
com m e un objet  de savoir,  cÕest- ˆ -dire que les
prŽcautions thŽoriques normales pour tout autre
cham p de savoir  sont  norm alem ent  appliquŽes.
Ce qui devr ait aller de soi, mais quÕon voit pour-
tant  rarement  dans ce domaine part iculier (peut-
• t re ˆ  cause de cette fameuse tradit ion orale mais
ceci est un tout autre dŽbat). Au lieu de rentrer
dans le tas des notions et de leur tordre le cou ˆ
coup dÕexposŽs partiels et de recettes dÕÇ appli-
cat ion È (ce que jÕappellerais des livres de cui-
sine sur le jazz, les plus cour ants malheureuse-
m ent ) , celui-ci tente une rŽflexion, digne de ce
nom, selon les normes gŽnŽr alement reconnues
dans le domaine de la pensŽe. Un premier indice
met la puce ˆ  lÕoreille. La premi• re part ie sÕint itule
Ç lÕimprovisat ion È, et  la seconde Ç le son È. Quel
singulier  ouvrage qui de dem ande de quoi on
parle avant dÕentrer dans le dŽtail !  Enfin, on nous
accorde le temps dÕune rŽflexion un peu gŽnŽrale
avant dÕentrer dans le vif des sujets. Ceux -ci ne
sont  pas nŽgligŽs pour autant . La prem i• re chose
ˆ  signaler  est  le form at :  768 pages.  Quant itŽ
nÕest  pas qualitŽ me rŽtorquera ton. Mais tout  de
m• me. I l ne sÕagit  pas dÕun fascicule, et  on a rŽel-
lement essayŽ de se donner les mo yens dÕy voir
clair .

Une fois encore, on pourra contester la const ruc-
tion et les contenus, mais force est de constater
que cet te const ruct ion existe et  que les contenus
sont  abordŽs m Žthodiquem ent .  I l sÕagit  donc
dÕune som m e, et  cÕest  de cela que nous avions
besoin. En disant nous, je pense aux musiciens,
aux critiques, aux enseignants, et plus gŽnŽr ale-
ment, ˆ tous ceux qui, par obligation ou plaisir ,
peuvent  avoir  besoin dÕinform at ion sur  une ou
des not ions sur une ou des notat ions en jeu dans
le jazz. En un mot, nous tenons lˆ lÕouvrage de
rŽfŽrence qui faisait cruellement dŽfaut. [É]

La Partition intérieure, lÕoutil indispensable ˆ une
rŽflex ion sur  cet t e m usique est  dŽsorm ais
indispensable. (Laurent Cugn y)

Le Musicien québécois, Volume 5, n° 3,
novembre 1993

Un m agnif ique hom m age au j azz :  La Partition
intérieure
[ É ]  La Partition intérieure est  un livre de rŽfŽ-
rence remarquable. Un must pour tous les musi-
ciens de j azz qui dŽsirent  par faire leurs t ech-
niques dÕinterprŽtat ion. [ É ]  Dense et  com pl• te,
La Partition intérieure est un guide prŽcieux qui
mŽrite dÕ•tre consultŽ.

Marsyas – Revue de pédagogie musicale et
chorégraphique, n° 23, septembre 1992

Ce gros pavŽ se prŽsente comme une somme,
ressemblant toutes les approches thŽoriques du
phŽnom•ne jazz telles quÕelles ont pu appar a”tre
et se dŽvelopper dÕabord aux ƒtats-Unis, puis en
Europe, pour rŽpondre ˆ la demande en pŽdago-
gie. Jacques Siron, contrebassiste helvŽtique
expŽrimentŽ, atteint ses buts et nous offre ainsi,
au prix dÕun long tr avail scrupuleux mais Žgale-
ment gr‰ce ˆ une gr ande ouv erture dÕesprit qui
dŽsarmer a toute polŽmique, une sorte de syn-
th•se qui est aussi comme un point dÕorgue ̂  lÕŽ-
poque pionni•re de la pŽdagogie jazziste.

Cet ouvr age instituŽ comme rŽfŽrence, on peut
croire que les auteurs des tr avaux ˆ venir ne se
sentiront plus obligŽs de tout reprendre au
dŽbut, ce que La Partition intérieure effectue une
bonne (derni•re) fois pour toutes. CÕest dÕailleurs
un des mŽrites du livre que de nÕ•tre pas sim-
plement un recueil de recettes et une s•che
nomenclature des thŽorisations de lÕimprovisa-
tion. Tout en satisfaisant aux exigences de clar-
tŽ, prŽcision et exhaustivitŽ, Siron sÕefforce de
placer  la com prŽhension du phŽnom • ne
jazz/musiques impro visŽes dans une perspectiv e
la plus large possible des phŽnom•nes musicaux
et extr a-musicaux. Ces retours en arri•re (expli-
cations du phŽnom•ne sonore, notions de base
sur le rythme, la mŽlodie, lÕharmonie, etc.)
par a”tront superfŽtatoires au lecteur averti. Un
Ç traitŽ È comme celui-ci sÕadresse cependant ˆ
un public dont le niv eau de formation musicale
basique est loin dÕ•tre homog•ne, au sein duquel
on risque de rencontrer un certain nombre dÕap-
prentis jazzmen dont lÕapproche pr agmatique
tol•re de nombreuses lacunes.

Apr•s le dŽsert pŽdagogique qui a prŽv alu jus-
quÕˆ il y a une dizaine dÕannŽes, le tout thŽorique
menace lÕapprentissage des postulants impro vi-
sateurs ˆ la culture incertaine. Le manque de
recul conduit ˆ confondre les mo yens et lÕobjet
dans une sŽrie dÕexercices trop souv ent compris
comme des recettes. Jacques Siron sÕefforce de
replacer lÕimprovisation dans le contexte musical
en gŽnŽr al et le geste musical dans une perspec-
tiv e humaniste. En cela, son livre, utile ˆ lÕŽtu-
diant pour tous les points de rep•re quÕil dŽlivre,



peut abondamment aider lÕenseignant ˆ rafr a”-
chir son approche. (Didier Levallet)

Télérama, n° 2234, novembre 1992
La Partition intérieure est  le t it re excellent  (parce
que discutable) dÕun livre Žnorme et passionnant
sur le jazz et  les musiques improvisŽes que vient
de publier  un m usicien et  m usicologue suisse,
Jacques Siron. (Michel Contat)

Le Devoir, 28-29 août 1993
Une modeste maison dÕŽdition parisienne, Outre
Mesure, vient de rŽgler le probl•me de tous les
profanes et les professionnels dŽsireux dÕappro-
fondir leur connaissance du jazz mais qui ne peu-
vent supporter la grisaille des tr aitŽs. [É]

Le plus im pressionnant  bouquin t r• s adŽquate-
ment int itulŽ La Partition intérieure est consacrŽ ˆ
lÕim provisat ion. Tout  sim plem ent  prodigieux. Le
magazine liŽgeois Jazz in Time a dit quÕelle Žtait
un Ç m ust  j ubilatoire sans Žgal È, et  il nÕa pas
tort. ƒcrire sur lÕimprovisation est dÕemblŽe une
contradict ion et  il fallait  • t re assez audacieux pour
relever  le dŽfi dÕune rŽf lex ion sur  cet  ar t  qui
refuse dÕ•tre capturŽ par le papier .

Et  Siron nÕa pas fait  les choses ˆ  m oit iŽ :  768
pages, 950 tableaux et  figures, une bibliographie
ˆ  t out  casser,  un glossaire super- prat ique et
m•me un index anglais-fr an•ais !

CÕest  loin dÕ• t re tout . Siron Žcrit  avec intelligence
et poŽsie. MalgrŽ son envergure ency clopŽdique
(on couvre lÕhistoire, la musicologie, lÕacoust ique,
la ph ysique aussi bien que les aspects psy choso-
ciologiques entour ant le processus de lÕimprovi-
sation), nous sommes ˆ mille lieues de lÕŽcriture
s•che de lÕUniversalis. De plus, La Partition inté-
rieure propose un m ode de lecture ˆ  la car t e,
libre, adaptŽ aux besoins du lecteur, qui se conju-
gue beaucoup m ieux au suj et  que la lecture
linŽaire. (Guylaine Maroist).

La Tribune de Genève, 30 juin 1993
[É] Un contenu dÕune richesse inŽgalŽe qui fait
lÕinventaire de toutes les form es de la m usique
(sons, rythmes, harmonies, mŽlodies) dans leur
existence historique, leurs sens et leurs rapports
avec lÕim provisat ion et  la m ise en Ï uvre de la
pensŽe crŽat r ice. CÕest  ˆ  la fois un inst rument  de
dŽcouverte des ressorts cachŽs de la m usique,
un ouvr age de rŽfŽrence dans la recherche dÕun
langage com m un sur  lÕar t  des sons,  un guide
pŽdagogique non seulem ent  par ce quÕil dŽcr it ,
m ais aussi par  ce quÕil sugg• re,  une vŽr it able
bible du m usicien enfin par les perspect ives de
crŽation quÕil ouvre. (R enŽ Langel)

Libération, 5 novembre 1993
Ce nÕest pas parce que lÕon professe un certain
penchant  pour la musique improvisŽe que lÕon est
pour autant tenu ˆ faire nÕimporte quoi. CÕest en
tout cas la con viction de Jacques Siron qui, avec
La Partition intérieure, prŽsente un ouvrage rŽfŽ-

rent iel censŽ aidŽ concr• tem ent  tous les m usi-
ciens souhaitant aborder un domaine plus com-
plex e quÕil nÕy para”t. [É]

Animato, octobre 1993
Voici enf in le liv re quÕon at t endait .  Com m ent
impro viser , quels sont les styles, les tendances,
depuis la musique classique jusquÕau free jazz ?

LÕim prov isat ion,  bien que t r • s pr isŽe chez les
Classiques et  chez les Rom ant iques ( le pianiste
m ont rait  son gŽnie dÕim prov isateur  dans les
cadences des concerti) sÕest peu ˆ peu effacŽe,
lorsque ces derni•res ont ŽtŽ Žcrites. En effet, il
ne demeure que les organistes, et encore, pour
conserver cet te grande t radit ion. Le jazz, quant  ˆ
lu i,  t rouve une grande par t ie de sa substance
dans lÕimprovisat ion, cet  aspect  de la musique qui
se fait  dans lÕinstant ,  dans lÕici et maintenant ;
cÕest lÕexpression du paysage intŽrieur , quand la
part it ion nÕexiste que dans le regard des m usi-
ciens, at tent ifs aux aut res, quand lÕindividuel sÕŽ-
l•v e au collectif É

Ce livre tr•s fouillŽ se lit en diagonale, et en cela
il intŽressera nÕim porte quel m usicien, am ateur
ou professionnel. En effet, construit en neuf par-
t ies,  il se propose dÕaborder  lÕim prov isat ion
com m e phŽnom • ne m usical dÕabord, puisquÕun
chapit re est  consacrŽ au phŽnom • ne sonore,
depuis les m Žcanism es physiologiques de lÕou•e
jusquÕˆ la perception. Les questions dÕharmonie,
de mŽlodie et de rythme occupent les chapitres
suivants.  On ent re ainsi dans les secret s des
structures qui engendrent  la musique, que ce soit
celle du classique, du m oderne, du j azz ou de
lÕethno-musique.

Apr•s la description de genres, de formes et de
st y les,  on passe ˆ  lÕim prov isat ion du Ç geste
musical È, celui qui am•ne la construction de la
dynamique ˆ la phr ase.

Enfin,  Jacques Siron propose de donner  une
orientation sociale ˆ lÕimprovisation car cÕest en
groupe aussi quÕelle t rouve sa raison dÕ• tre :  cha-
cun enrichit le tout de sa propre vision, et cela
dans lÕharmonie. Un projet politique ? [É]

Ceci est  le rŽsultat  dÕune recherche passionnŽe
et passionnante, comme le seront les dŽcouv er-
tes, nous lÕespŽrons, qui vont rŽsulter de la lec-
ture de cet  ouvrage de rŽfŽrence. (Fran• ois Joliat)

Les Cahiers de la guitare
[ É ]  Finalem ent ,  j e serais t entŽ dÕexpr im er  ce
paradoxe :  si lÕim provisat ion ne vous intŽresse
pas, lisez quand m • m e ce livre !  I l y a tant  de
choses prŽsentŽes de fa•on rigoureuse, synthŽ-
tique et gŽnŽreuse ˆ y dŽcouvrir .



C. LES MODES ECCLƒSIASTIQUES

Les modes eccl Žsi a st i qu es dŽr i vŽs de l a  ga mmes ma j eu r e

Les • m o d e s  e c c l é s i a s t i q u e s • (= modes d’Église, modes anciens, ecclesiastical modes,
Church modes) formaient au Moyen Âge un ensemble de gammes dont l’usage s’est affaibli avec
l’apparition du système tonal majeur - mineur. Plusieurs siècles plus tard, alors qu’à son tour le
système tonal majeur - mineur a montré des signes d’usure, l’on a repris l’usage des modes ecclé-
siastiques 18 . Dans l’improvisation, on se sert souvent des modes ecclésiastiques, particulièrement
dans deux situations : d’une part comme gammes d’accord (Chapitre 6.3), d’autre part dans le cadre
du modalisme (Chapitre 7.5) 19 .

Con st r u ct i on  des modes

On construit les modes d’une gamme en déplaçant la note tonique sur les différents degrés de cette
gamme 20 . La gamme majeure heptatonique est à l’origine de sept modes ecclésiastiques ; ces modes
ont comme toniques les sept degrés de la gamme majeure. Ce sont les modes les plus importants et
les plus utilisés dans la musique occidentale.

4.2.29 ReprŽsentation cyclique de lÕŽchelle de la gamme diatonique majeure

Le cercle reprŽsente la rŽpartition des tons et demi-
tons de la gamme diatonique majeure; chacun des
degrŽs peut servir de tonique.

En déplaçant la tonique, on déplace également la succession de tons et de demi-tons. Chaque
mode se distingue des autres par une succession caractéristique. Le mode locrien n’appartient pas
aux modes ecclésiastiques médiévaux, mais on l’a inclus par analogie de construction avec les
autres modes dérivés de la gamme majeure. Sa quinte diminuée rend son utilisation plus rare.

4.2.30 Les modes ecclŽsiastiques construits ˆ par tir de Do majeur

Sur un clavier, il est facile de visualiser sur les touches blanches les dŽplacements de la tonique.

Les modes peuvent être transposés dans les douze demi-tons. Il existe 84 modes ecclésiastiques
différents (7 modes x 12 toniques).

4.2.31 Transposition des modes

Transposition de Do phrygien en La phrygien.
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18 Nomenclature et
origine grecque du
nom des modes ecclé-
siastiques p. 245.
19 Improvisation par
gamme d’accord
p. 436 sqq.
Modalisme p. 541 sqq.

20 Échelle et gamme
p. 196.
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C. LES TƒTRADES OU ACCORDS DE 4 NOTES

Les t Žt r a d es ˆ  q u i n t e j u st e ( l es q u a l i t Žs  , x 7, m et  m7)

Les tétrades (= accords de quatre notes) sont des accords de densité 4 qui jouent un rôle très
important dans le jazz*. Elles sont à la base de la symbolisation des accords et de leur utilisation.
Une connaissance approfondie des tétrades est indispensable.

On peut simplifier la construction des tétrades en superposant une septième aux différentes triades.
On ajoute :
– Une 7 ou une b7 sur les triades à quinte juste.
– Une 7 sur la triade augmentée.
– Une b7 ou une bb7 sur la triade diminuée.

Les tétrades à quinte juste sont les accords les plus utilisés.
Il existe deux tétrades à tierce majeure. Il est indispensable de bien distinguer les sonorités et les
noms de ces deux accords ; en parlant d’accord «majeur», on sème la confusion entre ces deux
tétrades qui ne peuvent être interverties ni dans le son, ni dans la fonction. Les tétrades à tierce
majeure sont :
– La • t é t r a d e  s e p t i è m e  m a j e u re  (  ) • (major seventh), et non «septième».
– La • t é t r a d e  d o m i n a n t e  ( x 7 ) • (septième de dominante, dominant seventh), dont
l’appellation «dominante» est souvent préférable à «septième», qui peut prêter à confusion 6 . Par
convention, afin de la distinguer de toutes les autres septièmes, on fait précéder le 7 d’un x (x7 et
non 7) lorsqu’on parle de la qualité de l’accord ; le x disparaît lorsque la fondamentale figure dans
le symbole d’accord (par exemple C7 et non Cx7).

Il existe deux tétrades à tierce mineure :
– La • t é t r a d e  m i n e u re  s e p t i è m e  m a j e u re  ( m ) • (minor large).
– La • t é t r a d e  m i n e u re  s e p t i è m e  ( m 7 ) • (minor seventh), qui est plus utilisée que la
tétrade m.

5.2.5 Tétrades à quinte juste
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6 Le degré V comme 
dominante p. 318.
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Ryth me h a r mon i qu e du  I I  Ð V Ð I  et  de l Õa n a tol e

Les cadences classiques ont aussi bien une forme forte qu’une forme faible. Traditionnellement, la
cadence II – V – I est forte, alors que la cadence anatole I – VI – II – V est faible. Lorsque l’accord
de conclusion est inversé dans le rythme harmonique, on parle de «II – V – I renversé» (= I – II – V)
ou d’«anatole renversé» (= II – V – I – VI). Pour toutes ces cadences, il existe un cycle court de 2
mesures et un cycle long de 4 mesures 5 .

5.12.9 Formes fortes et formes faibles des cadences II – V – I et des cadences anatole

Ex. en Do Maj.

B. LA SƒQUENCE HARMONIQUE

La  t r a n sposi t i on  dÕu n  ma tŽr i el

La séquence est la répétition d’un matériel à une hauteur différente. La séquence est une forme de
variation qui contient à la fois l’idée d’unité (la répétition du matériel) et celle de transformation (la
transposition du matériel).
L’intervalle de transposition est variable : tous les intervalles sont possibles.

La séquence peut être soit mélodique, soit harmonique :
– La séquence mélodique est la répétition d’un motif mélodique transposé. C’est un procédé
extrêmement fréquent, qui est détaillé dans le Chapitre 8.3 6 .
– La séquence harmonique est une répétition du même enchaînement d’accords à une hauteur
différente. Elle s’appelle également marche d’harmonie dans la terminologie classique.
Séquences mélodiques et harmoniques peuvent coïncider. 

5.12.10 SŽquences harmonique co•ncidant avec une sŽquences mŽlodique

DŽbut du th•me de Satin Doll (Duke Ellington).
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5 Cadence anatole
p. 350 sqq.

6 Séquence mélodique
et transposition d’un
motif p. 636.
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A. LES DIFFƒRENTS NIVEAUX DU RƒCIT

Les d i f f Žr en t s n i vea u x  du  r Žci t

Quelles sont les forces qui tendent un récit ? Une perspective intéressante est formée par les
niveaux temporels emboîtés les uns dans les autres, de manière analogue aux différents niveaux
métriques 1 . On peut décomposer le récit en quatre niveaux qui correspondent à quatre aspects du
temps, quatre aspects de la perception musicale et quatre aspects de l’action improvisée :
– Le niveau le plus petit est le point sonore, c’est-à-dire un son isolé, qui est le plus petit événement
musical. La notation musicale peut être trompeuse : en se servant de «notes», on isole une série de
micro événements qui n’ont pas plus de sens que des syllabes isolées. Elle ne donne aucune unité
graphique à des formes mélodiques plus larges, contrairement à l’écriture de la langue qui sépare les
mots et qui fait un large usage de la ponctuation.

!

1 Niveaux métriques 
p. 147, 149.
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DYNAMIQUES DE LA

PHRASE ET DES

MOUVEMENTS

MƒLODIQUES —   Que l l es son t
l es f o r c es q u i  r égisse n t  l e s l ign es mé l o-
diques ? Commen t  bouge une ph r ase ? Commen t
in t r odu i r e  des c o n t r as t es da ns l es mo u v e-
me n t s ?
Ce chapi t r e  sÕad r esse à t ous ceux qui sÕin t é-
r essen t  à déve l oppe r  l ogiquemen t  l Õimpr ovisa-
t io n ,  h o r s de t o u t es c o nsidé r a t io ns s t y l is-
t iques, ainsi quÕà ceux qui son t  sensib l es aux
images.

8 4.

" A. LES DIFFƒRENTS NIVEAUX DU RƒCIT

! Les dif fŽrents niveaux du rŽcit

" B. LE POINT SONORE ET SON AMPLIFICATION

! Amplifier un point sonore

" C. DYNAMIQUES DE LA PHRASE

! Constr uire les dynamiques de la phrase
! Dynamique des hauteurs
! Dynamique des durŽes
! Dynamique des intensitŽs
! Dissocier les niveaux de tension
! DŽvier dans une ligne mŽlodique
! DŽcouper une phrase dans la str ucture
! Ne pas agi r, r espi r er, se tai r e

" D. DYNAMIQUE DES MOUVEMENTS ET DES SAUTS
MƒLODIQUES

! Le geste r ythmique
! Les courbes de la phrase et la dynamique des sauts

mŽlodiques

"



DANS SES DIFFÉRENTES ACTIVITÉS, AIME CROISER LES DOMAINES,
ÉCHANGER LES ATTITUDES ET RENVERSER LES POINTS DE VUE,

QUE CE SOIT POÉTIQUEMENT OU SCIENTIFIQUEMENT.

LES MOTS sont une autre mani•re de faire de la musique, dÕen cultiv er les dispositions intŽ-
rieures et de maintenir lÕappŽtit. LÕauteur a constamment nourri son activitŽ avec une pr a-
tique artistique : cÕest elle qui sert de source principale de connaissances et dÕen vies.

PARCOURS - NŽ en 1949 ˆ Gen•v e. Travaille le piano , puis le violoncelle. Apr•s avoir terminŽ
sa mŽdecine en 1975, se consacre en prioritŽ ˆ la musique impro visŽe. ƒtudie la contrebas-
se classique au Conserv atoire de Lausanne (classe Marcellin, 1977-82).

COMME CONTREBASSISTE IMPROVISATEUR, joue notamment avec le Big band de lÕAMR, Jacques
Demierre, Urs Blšchlinger , Hans Kennel, lÕARFI, le CoCo, Vinz Vonlanthen, Dieter Ulrich, Jean
MŽreu, J.-J. Pedretti, Michel Bastet, Jean-Fr an•ois Canape, Louis Sclavis, Jo‘l Allouche, Yves
Robert , Viacheslav Ganelin, Pet ras Vyshniauskas, Archie Shepp, Alvin Queen, Steve Lacy,
Gianluigi Trovesi, Lucilla Galeazzi. Avec de nombreux groupes, se produit en concert et dans
des fest ivals en Europe, dans lÕex-Union SoviŽt ique, en I nde et  en Afr ique. Joue dans les quar-
tettes SMAC, Dr™les dÕOiseaux (a vec la chanteuse Christine Schaller). Leader de lÕoctette Les
Passeurs dÕInstants. Avec le pianiste Christoph Baumann, fonde rouge, frisŽ & acide, AfroGarage,
Nuit Balte. Se produit Žgalement en solo .

COMME COMPOSITEUR, Žcrit pour des ensembles de musique impro visŽe (du duo au big band),
pour des films. Joue comme interpr•te dans des registres variŽs : symphonique (Orchestre
de la Suisse R omandeÉ), contempor ain, folklorique, thŽ‰tre, films, chanson.

COMME CO-CRÉATEUR DE SPECTACLES ET COMME PERFORMER, improvise et  compose dans de nom-
breux contextes met tant  en jeu la musique :  thŽ‰tre, lecture de textes, films muets, vidŽo,
t raitement  de son Žlect roacoust ique, danse, dŽgustat ion de vins et  textes sur le voyage, feux
dÕart ifice, arts plast iques (vernissages, ateliers- recherches pluridisciplinaires) . Se produit  rŽgu-
li• rement avec lÕacteur Vincent Aubert  (duo aubert  & siron¨ ) . Comme rŽalisateur de films, crŽe
Pane per tutti – una ballata per Roma, un film  muet  avec accompagnement  musical en direct .

COMME ENSEIGNANT,  anim e des ateliers rŽguliers ˆ  lÕAMR de Gen• ve, ainsi quÕun cours de
pŽdagogie du jazz et des musiques impro visŽes ; donne des stages dÕimpro visation.

BIBLIOGRAPHIE SÉLECTIVE

Bases : des mots aux sons
Dictionnaire des Mots de la Musique.
La Partition intérieure : jazz, musiques improvisées.
Coauteur a vec Patrick Villanuev a de Accompagner : piano pour débutants et non-pianistes.
A collaborŽ ˆ Rythmes : le rythme dans son essence et ses applications de Daniel Go yone. 
Auteur de textes poŽtiques, souv ent en r apport a vec la musique.
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